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une rentrée marquée par la perspective de fusion des académies
et un effort sur le dédoublement des classes

Alors que la Normandie est depuis fin 2017 une région académique expérimentale en vue de fusionner les académies

de Caen et de Rouen, une "grande consultation" sera lancée à l’automne pour décider d’un "projet éducatif normand" à

mettre en œuvre à la rentrée prochaine. C’est ce qu’annonce Denis Rolland, recteur de la région académique

Normandie et recteur des deux académies, lors de sa conférence de rentrée le 30 août 2018. Par ailleurs, il a

notamment fait part de sa volonté d’aller "plus loin et plus vite qu’ailleurs" en matière de dédoublement des classes de

CP et de CE1 en REP et REP +.

Denis Rolland, recteur de la région académique Normandie et recteur des académies de Caen et de Rouen DR

"Nous allons fusionner les deux académies, mais nous demeurons une académie expérimentale" avec un objectif au

1er janvier 2020 pour la fusion des services et 2022 pour le mouvement des personnels, rapporte Denis Rolland,

recteur de la région académique Normandie, recteur des académies de Caen et de Rouen, le 30 août 2018.

Cette année sera en particulier marquée par les réflexions autour d’un "projet éducatif normand" dont la mise en

œuvre devrait démarrer à la rentrée prochaine. Pour cela, une "grande consultation" sera lancée cet automne vers

"l’intérieur et l’extérieur de l’Éducation nationale", de manière à définir en janvier 2019 ce projet.

"Il faut l’écrire ensemble, avec la communauté éducative et les partenaires, afin d’entrer dans un cadre nouveau pour

dire ce que nous pouvons faire de mieux à l’échelle régionale", souligne Denis Rolland. En appuis seront définis "les

maillons de proximité nécessaires pour consolider, voire pour renforcer le rôle des DSDEN" notamment.

Un processus de fusion déjà bien engagé

Le processus de fusion des académies normandes a démarré fin 2017 avec la décision par le ministère de mener une

expérimentation en Normandie d’un seul recteur pour deux académies (lire sur AEF info). Mais, assure Denis Rolland,

les services y travaillent déjà depuis 2016 avec la création de la région académique. Un "état des lieux des différences"

a été réalisé, sans pour autant que des décisions soient prises "car il faut une concertation, pour voir ce qu’on fait de

bien, ce qu’on pourrait faire de mieux, ce qu’on fait différemment, etc.", note le recteur.

Concrètement, il n’existe plus depuis novembre dernier qu’un unique comité de direction et un seul cabinet pour les

deux académies. Un service de l’enseignement supérieur commun est aujourd’hui installé à Rouen, une seule



délégation académique aux formations professionnelle comprend des services à Caen et à Rouen à l’image de ce que

fait le conseil régional. Dans le même esprit ont été "rassemblées" les deux Daac "avec un pilote à Caen et un à Rouen

qui travaillent ensemble", comme pour les relations internationales, la communication, etc.

Une centaine de CE1 dédoublée en REP

Parmi les différentes mesures prévues pour cette année, la région académique de Normandie compte mettre l’accent

sur le dédoublement des classes de CP et CE1 pour "aller plus loin et plus vite qu’ailleurs". Toutes les classes de CP des

établissements REP et REP + sont dédoublées cette année, ainsi que celles de CE1 en REP + dans quatre départements

sur cinq (avec 55 % en Seine-Maritime), soit un total de 1 500 classes. Une centaine de classes CE1 en REP seront

dédoublées cette année. Dans l’Orne, illustre Denis Rolland, toutes les classes de CE1 en REP sont dédoublées, "avec

même une école entièrement dédoublée du CP au CM2".

Cet effort en faveur du dédoublement des classes "ne se fait pas au détriment du remplacement ni de la ruralité",

assure Denis Rolland. La Normandie a reçu pour cela cette année 48 emplois supplémentaires (38 à Rouen et 10 à

Caen). À la rentrée 2018, la région académique dénombre ainsi 5 400 classes de CP dédoublées (2 200 en REP + en

2017 auxquelles s’ajoutent 3 200 en REP) et les besoins sont couverts avec la création de 3 881 postes d’enseignants.

Des effectifs en "décroissance nette"

La rentrée normande est également marquée par une baisse globale des effectifs avec un total de 600 816 élèves contre

619 000 l’année dernière, un chiffre en "décroissance nette" dans les deux académies. Avec 44 000 enseignants, le taux

d’encadrement passe de 5,69 pour 100 élèves à 5,83 dans l’académie de Caen et de 5,42 à 5,51 dans celle de Rouen.


